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A l’issue du débat, nous avons décidé d’adopter un texte (11 Pour – 3 contre et 1 abstention)

Suite à la réunion du Conseil national des 8 et 9 avril, les camarades sont choqués par la position de Pierre Laurent qui soutient la candidature de Jean Luc Mélenchon au détriment de celle d’André Chassaigne, dans le cadre de la stratégie du Front de gauche qui, pourtant, permettrait de développer une campagne offensive et dynamique contre la politique de Sarkozy. 

Aucun argument avancé au CN n’a convaincu. Des camarades pensent que cela va conduire à l’effacement du Parti, processus engagé depuis plusieurs années. Ce sont de nouveau les accords au sommet qui sont privilégiés.

Ils n’acceptent pas le préalable de la candidature Mélenchon « sinon c’est la rupture » ou les accords hypothétiques à propos des législatives.

Le PCF doit présenter un candidat issu de ses rangs puisque c’est la force « motrice » pour rassembler largement et la condition de poursuite et de développement de notre Parti afin de promouvoir de vrais changements politiques. Le Front de gauche s’il peut impulser une dynamique n’en reste pas moins un outil.

Les bons résultats aux élections cantonales, grâce à l’engagement des communistes, nous offrent de nouvelles possibilités pour combattre efficacement le système capitaliste et obtenir des avancées. 

Ils soulignent également le contenu nécessaire pour les propositions que nous devrons porter telles que la bataille pour l’emploi, les services publics etc.

Quel est notre programme ? Quels sont nos points d’accord et de désaccord avec nos partenaires ?

En conséquence, ils considèrent que le processus retenu pour la désignation du candidat à l’élection présidentielle n’est pas démocratique. Les communistes sont mis devant le fait accompli avec des délais très serrés. Et après la conférence nationale, il n’y aurait plus qu’un seul choix possible ! Cela doit être porté à la connaissance des communistes : c’est une question de transparence.

Cette situation risque de provoquer des divisions, des tensions nuisibles pour la mobilisation du plus grand nombre de communistes en vue des futures campagnes.  

Le comité de section de Montrouge exige que les conditions de désignation du candidat à l’élection présidentielle soient modifiées afin que la souveraineté des adhérents soit respectée. Les communistes doivent pouvoir se prononcer et donc voter avant la conférence nationale.

· Rapport de C. Robineau sur les élections cantonales et le CN des 8 et 9 avril

· 15 présents (5 camarades excusé-e-s)

· 16 interventions

· Le premier intervenant souligne qu’il ne veut pas de Mélenchon comme candidat, il s’interroge : y’a-t-il eu un vote ? Il craint la disparition du Parti. Il voudrait connaître le programme du PG sur les services publics, banques, transports, EDF etc. Il propose que soit mis dans notre programme la nécessité de re-nationaliser tous les secteurs indispensables pour changer véritablement.

· Un autre camarade pense que les résultats des cantonales à Montrouge sont bons parce que nous avons fait une campagne dynamique. Ce sont les communistes et leurs amis, qui l’ont menée. Il est intéressé par le Front de gauche mais il réfute la politique politicienne. Si la candidature de Mélenchon est un préalable au rassemblement, cela va nuire. P. Laurent propose Mélenchon sinon çà casse ? La question vient brutalement et le CN a retenu la plus mauvaise façon de présenter la question. Nous devons nous appuyer sur la dynamique communiste. Chassaigne l’intéresse. Il faut aussi travailler le contenu de nos propositions.

· L’intervenant suivant dit qu’il est inquiet pour les communistes et l’avenir du Parti. Mélenchon est très médiatisé et on devrait se soumettre ? C’est de mauvais augure pour les législatives.

· Un autre camarade souligne également qu’il n’est pas d’accord avec P. Laurent. Il est opposé à la personnalisation des candidats et en plus P. Laurent n’avance pas d’argument pour Mélenchon. Sur le programme, il faut aussi aborder la situation internationale et notamment les forces françaises engagées en Lybie.

· L’intervenant suivant pense que le Front de gauche a bien marché, qu’il y a une bonne progression et que ce rassemblement peut nous servir. Les présidentielles sont un « piège à cons ». Il favorise les législatives avec la candidature de MH Amiable. Pour les présidentielles, il n’a pas de candidat et Mélenchon ne lui plaît pas.

· Un autre camarade aborde la situation au Japon en soulignant la nécessité de politiques publiques pour affronter au mieux les catastrophes naturelles. La révision générale des politiques publiques (RGPP) doit être combattue avec fermeté. Il partage l’idée que le Fn progresse car il y a un désaveu complet de la politique lié aux échecs successifs du PS/ Gauche plurielle et de la droite.

Pour les présidentielles, qui va être choisi par le capital ? Le PS ou la droite ?

Le PS ne veut pas remettre en cause la loi sur les retraites, pas de remise en cause de la politique libérale. Il considère que le choix de la candidature n’est pas décisif. Par contre, il faut travailler sur le programme où nous avons beaucoup de retard.

· L’intervenant suivant remarque qu’à la conférence départementale de juin 2010, Mélenchon était déjà dans les tuyaux… Un candidat communiste est nécessaire pour porter les valeurs communistes. Il est choqué que P. Laurent ait annoncé son soutien à Mélenchon. Sur quel programme ? Quels sont les points d’accord et de désaccords avec nos partenaires ? Il est très préoccupé : que vont faire les militants ? Lui, il votera pour une candidature communiste. Ce n’est pas parce que Mélenchon est médiatisé que nous devons accepter sa candidature. 

Nous devons mener une campagne dynamique d’autant que les médias vont nous refaire le coup du « vote utile PS » face au danger du FN.

· Un autre camarade dit aussi qu’il est choqué de la position de P. Laurent qui soutient Mélenchon. Il y a beaucoup d’inquiétude chez les camarades. Pourtant le succès aux cantonales à Montrouge et ailleurs peut nous permettre d’aller de l’avant. Nous avons un nombre d’élus, de militants important : il est normal que le candidat du Front de gauche soit communiste. De plus, il s’interroge : quel contenu politique ? où est le programme partagé ? quelles propositions ? La méthode ne lui convient pas : c’est l’effacement du Parti. En plus, c’est le secrétaire national du PCF qui l’annonce : c’est la même histoire qu’avec les collectifs anti-libéraux qui nous ont conduit au désastre… Il est contre la candidature de Mélenchon. Pour un parti qui entend compter dans la vie politique, il est indispensable que nous ayons un candidat sinon c’est la disparition. La méthode utilisée est inadmissible : on vote après la conférence nationale ? Il faut respecter les communistes.

· L’intervenante suivante souligne que le travail sur les propositions est lié au candidat qui peut le mieux porter les propositions alternatives au capitalisme. Or Mélenchon n’est pas bien placé. Dans ces conditions, elle ne fera pas la campagne. Avec l’annonce de P. Laurent, il n’y a pas de démocratie, le vote est biaisé. Les communistes veulent dire ce qu’ils pensent là tout est déjà bouclé : il faut que l’on vote avant la conférence nationale.

· Un autre camarade pense que cette situation va engendrer des mécontentements, des désaccords qui vont laisser des traces. Nous sommes porteurs de valeurs progressistes pour dépasser le capitalisme. Or P. Laurent et une partie du CN acceptent le préalable à la candidature de Mélenchon : si ce n’est pas lui, tout éclate ??? et ils prennent la décision que le PCF ne présentera pas de candidat ! il est opposé à la candidature de Mélenchon car nous avons besoin d’un bon rapport de forces pour le PCF afin de changer les choix politiques. Or là nous sommes plombés. Ca va peser lourd pour les législatives. Les communistes doivent pouvoir s’exprimer au lieu du « j’ai décidé » de P. Laurent.

· L’intervenante suivante considère qu’il faut donner la parole aux gens. Avec les cantonales, çà se débloque. Il y a une aspiration à une autre politique. Sur l’absence des autres forces du front de gauche à Montrouge, elle pense que cela a été difficile. Elle veut qu’un collectif se constitue pour faire du commun. Elle souligne qu’il y a le programme du front de gauche.

· Une autre camarade souhaite réagir sur l’absence de nos partenaires du Front de gauche en indiquant que certains sont venus une seule fois à un point de rencontre et qu’on ne les a jamais revus ?  

· L’intervenante suivante confirme que nous n’avons eu aucun contact avec le PG et le NPA et qu’ils n’ont pas mené la campagne FDG à Montrouge. Pourtant elle veut souligner en préalable que le front de gauche peut être un outil de rassemblement auquel les gens sont attachés. Mais cela ne veut pas dire que le PCF doit disparaître ou s’affaiblir ! Les communistes sont mis devant le fait accompli. Il y a même eu un accord politique avec les trois formations quelques jours avant la réunion du CN ! Le PCF pour son combat révolutionnaire a besoin d’un candidat de rassemblement. Elle s’oppose au chantage de P. Laurent qui précise : c’est Mélenchon, sinon c’est l’échec ? 

De même, sur les législatives, il semble que les négociations soient difficiles : il faut que les communistes en soient informés. Même si nous formulons de bonnes propositions, il n’y a aucune garantie que Mélenchon les soutiendra notamment sur le nucléaire ou l’intervention armée en Lybie… Tout le processus de désignation est pipé : la conférence nationale risque de décider d’une seule candidature, c’est un déni de démocratie, la souveraineté des adhérents n’est pas respectée ! Il peut y avoir beaucoup de dégâts dans le Parti car en plus, c’est le secrétaire national qui se prononce en faveur de Mélenchon ! Nous devons donc exiger que les communistes puissent voter avant la conférence nationale.  

· Un autre camarade refuse également le chantage : Mélenchon, parce qu’on n’a pas le choix ! Il faut décliner un candidat pour quoi faire ?

· L’intervenant suivant souligne qu’il ne « marchera pas » dans la combine... Il est communiste pour combattre le système capitaliste. 

· Le dernier intervenant pense que nous avons obtenu un bon résultat à Montrouge et qu’il faut travailler à conserver ce potentiel. Il faut prévoir une distribution auprès des salariés du Crédit agricole. L’intervention de P. Laurent l’a mis mal à l’aise. Il craint aussi un effacement du Parti sous prétexte d’avoir peur du résultat ? On a l’impression que l’on cède à la pression médiatique : c’est l’extérieur qui décide à notre place ? Pour être efficaces et qu’on tienne compte de notre avis, il propose que l’on adresse une motion. (texte au début du compte-rendu)

INFOS CIRCONSCRIPTION

(Suite au collectif de circonscription du 13-4)

· Un tract de la Députée sur le logement sera disponible à partir du 20 avril pour une distribution dans les quartiers populaires

· La lettre de la Députée est en préparation, notamment pour annoncer un débat sur l’école qui aura lieu :

· Lundi 16 mai, à la salle des Fêtes de Bagneux, avec la participation de :

· Stéphane Bonnéry, membre du CN, spécialiste de ces questions (présence à confirmer)

· Un(e) représentant(e) de la FSU

· Un(e) représentant(e) de la FCPE



